
A MES COMPATRIOTES.

Les efforts tentés depuis quelques années par le Gou-
vernement catholique de la Province de Québec pour fonder
une colonie agricole Belge dans ces parages, ayant attiré
mon attention, principalement par la publication d'une
brochure intitulée : La province de Québec et Vémigmiioii
européenne, qui a été répandue ici à un grand nombre
d'exemplaires, je me suis mis aussitôt en relation avec M.
Edw. Barnard, Délégué de ce Gouvernement, qui était muni

7-- d'instructions officielles. Cette remarquable brochure, qui
est un guide sûr pour l'émigrant Européen, est l'œuvre do
BI« SiMÉON Lesage, Assistant-ministre de l'Agriculture, à
Québec. Elle contient une relation consciencieuse de la situa-
tion du pays et des nombreux avantages qui y sont accordés
au colon, ce dont j'ai pu me convaincre personnellement
en me rendant su»' les lieux et en parcoiirant le pays,
surtout dans le but de m'y consacrer aux Missions Etran-
gères. Les renseignements que j'ai recueillis de h boucha
même des autorités ecclésiastiques et civiles du pays, ainsi que
par l'intermédiaire de mes compatriotes Wallons et Flamands
déjà établis dans ces contrées, m'ont complètement tranquillisé
tant sous le rapport religieux que de l'avenir réservé aux
personnes suffisamment entreprenantes pour aller s'établir

par delà les mers dans ce pays réellement fertile.

Afin de mettre le public à même de juger en parfaite
connaissance de cause, j'ai cru utile de grouper dans un
petit recueil mes principales impressions personnelles, qu3
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fais précéder de quelques lettres émanant du digne
Spiscopat Canadien, qui seconde cette immigration de tous ses

efforts. La situation précaire du cultivateur de la Campine
et des deux Flandres, qui m'est particulièrement connu, et la

certitude qu'un avenir plus prospère l'attend dans la Province
de Québec, dont je m'occupe plus spécialement ici, m'ont
engagé à prêter mon concours à une œuvre qui, tout eu
contribuant largement au bienêtre d'une classe de mes corn-


